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D veloppement et validation d'un 
questionnaire alimentaire semi-quantitatif 

partir d'une enqu te de population 

L'objectif de cette 6tude 6tait de 
ddvelopper un questionnaire ali- 
mentaire mesurant l 'apport 6ner- 
g6tique et nutritionnel de la po- 
pulation genevoise par des en- 
quotes rdpdt6es de population, 

dans le cadre d 'un observatoire 
6piddmiologiquel. Ce question- 
naire devait etre simple et pou- 
voir etre rempli en moins d'une 
demi-heure sans l'aide d 'un en- 
quateur. 

Parmi les instruments 6pid6mio- 
logiques de mesure de l'alimenta- 
tion, le questionnaire alimentaire 
semi-quantitatis 6tait celui qui 
r6pondait le mieux ~ ces exigen- 
ces 2-5. Ce type de questionnaire 
consiste en une liste d'aliments (ou 
groupes d'aliments) avec un choix 
de fr6quence de consommation et 
une portion de r6f6rence. La per- 
sonne interrog6e indique h quelle 
fr6quence elle consomme chaque 
aliment propos6 et si elle mange 
habituellement une portion plus 
petite, identique ou plus grosse que 
la portion de r6f6rence. 
Plusieurs questionnaires semi- 
quantitatis ont 6t6 d6crits dans la 
litt6rature, tels que celui de Block 
et collaborateurs 6 et celui de 
Willett et collaborateurs 7. Ces 
questionnaires nord-am6ricains ne 
peuvent etre import6s tels quels en 
Suisse car les habitudes alimen- 
taires et les produits disponibles 
sur le march6 de l 'alimentation dif- 
ferent substantiellement d 'un pays 

l'autre. La validit6 d 'un ques- 
tionnaire semi-quantitatif d6pend 
en grande partie du fait qu'il refl6te 
les habitudes alimentaires de la 
population ~ laquelle il est destin6. 
La s61ection des aliments figurant 
sur la liste est donc d6terminante 
pour la validit6 du questionnaire. 
C'est pour cette raison que nous 
avons men6 une 6tude d6taill6e 



prdalable sur l'alimentation habi- 
tuelle de la population genevoise 1 
et d6velopp6 un questionnaire 
semi-quantitatif original, en sui- 
vant une m6thodologie proche de 
celle proposde par Block et colla- 
borateurs 6, s-9. 
Pour valider le nouveau ques- 
tionnaire nous avons d6termin6 si 
les apports uutritionnels moyens 
qu'il mesure 6taient comparables h 
ceux obtenus h partir d'un interro- 
gatoire tdl6phonique sur l'alimen- 
tation des 24 heures, technique 
plus lourde, requdrant la participa- 
tion d'une di6t6ticienne, mais aussi 
plus exacte. 

Mat6riel et m6thode 

L'6tude alimentaire par laquelle 
furent obtenu les donn6es utilis6es 
dans cette article a 6t6 d6crite en 
d6tail ailleurs 1. Bribvement, 626 
adultes r6sidant ~ Genbve ont 6t6 
interrog6s par t616phone sur leur 
alimentation des 24 heures pr6- 
c6dant l'interview. Les interroga- 
toires 6taient r6partis sur tousles 
jours de la semaine. 
Au cours de l'enquete, les 626 
personnes interrog6es ont cit6 en 
moyenne 24 aliments ou boissons 
par personne et par jour, repr6- 
sentant 266 aliments diffdrents. A 
partir de la quantit6 consomm6e, 
une table nutritionnelle a permis 
d'dtablir la contribution de chacun 
des 266 aliments citds aux apports 
nutritionnels suivants: calories, 
protdines totales, protdines v6g6- 
tales, prot6ines animales, lipides 
totaux, acide gras saturds, acides 
gras monoinsatur6s, acides gras 
polyinsatur6s, cholestdrol, glucides 
totaux, saccharose, polysacchari- 
des, fibres alimentaires, calcium, 
vitamine D, fer, rdtinol, carot6ne et 
alcool. 
La contribution d'un aliment h la 
consommation d'un nutriment 
donn6 a 6t6 obtenue en divisant la 
quantit6 du nutriment provenant 
de l'aliment par la quantit6 du 
nutriment provenant de tous les  

Tableau 1. Principales sources d'~nergie dans la population de 35 ans et 
plus r~sidant ~ Gen#ve. Octobre-Decembre 1991. 

aliments consomm6s. L'op6ration a 
6t6 r6pdtde pour l'6nergie totale et 
pour chacun des 18 nutriments. Par 
exemple, la contribution du pain h 
l'apport 6nergdtique total est le 
nombre total de calories provenant 
de la consommation de pain divis6 
par le nombre total de calories con- 
somm6es tous aliments confondus. 
De meme, la contribution du foie 
de g6nisse ~t la consommation de 
r6tinol est le nombre total de 
microgrammes de r6tinol pro- 
venant de la consommation de foie 
de g6nisse divis6 par le nombre 
total de microgrammes de r6tinol 

provenant de tousles aliments con- 
somm6s. Les 266 aliments ont 6t6 
ensuite class6s par ordre de contri- 
bution d6croissante h l'apport de 
chacune des 19 cat6gories nutri- 
tionnelles 6tudi6es. 
Cette approche garantit que les ali- 
ments qui sont une source majeure 
d'un nutriment mais qui contri- 
buent peu h l'apport calorique total 
et qui ne sont consomm6s que par 
une fraction de la population, 
soient n6anmoins retenus pour le 
questionnaire. Par exemple, le foie 
de veau apporte ~t lui seu121,6 % du 
r6tinol mais n'est consomm6 que 



Tableau 2. Principales sources de prot~ines dans la population de 35 ans 
et plus residant ~ Geneve. Octobre- D~cembre 1991. 

par 1% des personnes interrog6es. 
En revanche, les aliments peu 
fr6quemment consomm6s et ne 
jouant pas de r61e particulier dans 
les apports nutritionnels ne sont 
pas retenus (exemples: le pain de 
mie et la tresse). 
Nous avons finalement conserv6 
141 aliments et avons regroup6 
dans une m~me rubrique ceux qui 
6taient mang6s peu fr6quemment 
et avaient une composition nutri- 
tionnelle tr~s proche d'un aliment 
abondamment consomme. Ainsi, 

le pain de seigle, assez peu mangd 
Gen6ve, a 6t6 group6 avec le pain 
de campagne qui est trbs consom- 
rod; selon de meme principe l'eau 
d'Evian et l'Henniez, peu bues 
mais sources de calcium ont 6t6 
regroup6es avec l'eau du robinet 
qui a une teneur en calcium simi- 
laire. A l'inverse nous avons s6par6 
des produits voisins mais diffdrant 
notablement dans leur composi- 
tion. Le poulet, par exemple appa- 
raR dans le questionnaire sous la 
forme de ~poulet sans peam~ et 

~poulet avec peam, afin de prendre 
en compte leur diffdrente teneur en 
acides gras satur6s. 
Une analyse s6parde pour le sous- 
groupe de nationalit6 suisse a abou- 
tit ~ un choix d'aliments identique. 
La portion moyenne typique dont 
se servent les genevois a 6t6 ddter- 
min6e pour chacun des 141 ali- 
ments retenus. La mddiane de la 
distribution de l'aliment dans la 
population a 6t6 d6finie comme 
portion de rdfdrence. Le premier 
quartile de cette m~me distribution 
repr6sente la portion ~plus petite~ 
et le troisi~me quartile, la portion 
~plus grosse~. 
La table de composition nutri- 
tionnelle des aliments retenus dans 
le questionnaire est la m~me que 
celle d6crite dans un article 
prdcddant 1. Lorsque des aliments 
ont 6t6 regroup6s dans la m~me 
question, la teneur nutritionnelle 
donn6e est une moyenne ponddr6e 
de la composition nutritionnelle 
des aliments regroup6s selon la fr6- 
quence 5 laquelle ces aliments ont 
6t6 cit6s dans les interrogatoires 
t616phoniques. 
Le questionnaire semi-quantitatif a 
6t6 envoy6 ~ un 6chantillon al6a- 
toire de 67 personnes s61ectionn6es 
selon l'fige, le sexe et la nationalit6 
parmi les 626 personnes ayant par- 
ticip6 ~ l'enqu~te t616phonique. 
Parmi ces 67 personnes, 56 (84 %) 
nous ont renvoy6 un questionnaire 
analysable. Ces questionnaires ont 
6t6 cod6s et analys6s selon la tech- 
nique d~crite pr6c~demment 1. 
L'analyse statistique a consist6 
comparer les moyennes des 18 
nutriments et de l'6nergie totale 
obtenues par les 626 rappels de 24 
heures avec celles obtenues par 
les 56 questionnaires alimentaires 
semi-quantitatifs. Les moyennes 
ont 6t6 compar6es selon le sexe, 
l'~ge (< 55, > 55 ans) et la nationa- 
lit6 (suisses, non-suisses). Les dif- 
ferences de moyennes ont 6t6 
testdes au moyen d'un test de t 
bilat6ral pour variances indgales. 
Pour le cholest6rol, le calcium, le 
fer, le r6tin01, le carotene et la vita- 



mine D, les calculs ont 6t6 faits sur 
les moyennes g6omdtriques. Les 
analyses ont dt6 r6p6t6es apr6s 
avoir 61imin6 les rappels de 24 
heures des 56 sujets interrog6s 
avec les deux mdthodes, sans que 
cela modifie les conclusions de 
l'6tude. 

R~sultats 

Les tableaux 1 fi 11 pr6sentent les 
principales sources alimentaires de 
calories, prot6ines, glucides, lipi- 
des, fibres alimentaires, r~tinol, 
carot6ne, fer, calcium, vitamine D 
et alcool. Une cinquantaine d'ali- 
ments, soit un cinqui~me des ali- 
ments citOs au cours de l'enqu~te, 
contribuent ~ l'essentiel de l 'apport 
quotidien en protides, glucides et 
lipides. Une dizaine d'aliments 
seulement contribuent g 80% de 
l 'apport en alcool, carotene, r6tinol 
et vitamine D. 
Le tableau 12 rdsume la contribu- 
tion ~ la ration 6nerg6tique et 5 la 
consommation totale des 18 nutri- 
ments et vitamines des 141 ali- 
ments retenus dans le question- 
naire semi-quantitatif. La contribu- 
tion est sup6rieur ~ 90 % sauf en ce 
qui concerne les fibres, le carot6ne 
et le fer oh elle est sup6rieure 
85%. Les 141 aliments ont 6t6 
group6s en 80 questions. 
Les valeurs des portions retenues 
dans le questionnaire et le que- 
stionnaire int6gral sont pr6sentds 
en annexe. La table nutritionnel- 
le est identique ~ celle utilis6e 
dans l'enqu~te de population, 
hormis pour les rubriques dans 
lesquels plusieurs aliments sont 
regroupds. Elle peut etre obtenue 
sur demande aux auteurs de 
l'article. 
L'analyse quantitative du ques- 
tionnaire se fait de la fa~on smvan- 
te: la quantit6 consomm6e par mois 
est obtenue en multipliant la fr6- 
quence par la portion; ce produit 
sert ensuite ~ d6terminer les 
apports nutritionnels de cet ali- 

Tableau 3. Principales sources de glucides dans la population de 35 ans et 
plus r~sidant ~ Gen~ve. Octobre- D~cembre 1991. 

ment au moyen de la table de com- 
position nutritionnelle. Supposons 
qu'un sujet mange 3 lois par se- 
maine une petite portion de 
beurre. Trois fois par semaine cor- 
respond ~ 13,3 fois par mois. Une 
petite portion de beurre est de 5 
grammes (tableau 13). Un gramme 
de beurre correspondant fi 7,51 
kcal., l 'apport calorique du beurre 
est de 5 x 7,51 = 37,55 kcal. par por- 
tion et de 13,3 x 37,55 = 499,42 kcal. 
par mois. En r6p6tant ces deux 
op6rations pour tous les nutri- 
ments et les 80 rubriques du ques- 
tionnaire on obtient l ' information 
ndcessaire au calcul des apports 
nutritionnels individuels. 

Le tableau 13 r6sume les comparai- 
sons entre les apports nutritionnels 
estimds 5 partir des 56 question- 
naires semi-quantitatifs et ceux 
estimds fi partir des 626 rappels de 
24 heures. De fa~on gdn6rale, les 
diff6rences significatives concer- 
nent surtout les non-suisses et les 
hommes, alors qu'il n 'y a en g6- 
n6ral pas de diff6rence de moyen- 
nes entre questionnaires pour les 
suisses et pour les femmes. La 
plupart des diff6rences portent 
un signe ndgatif qui signifie que 
le questionnaire semi-quantitatif 
sous-estime l 'apport nutritionnel 
par rapport au rappel des 24 
heures. L'exception est le r6tinol 



Tableau 4. Principales sources de lip~des clans/a population de 35 ans et 
plus r~sidant ~ Geneve. Octobre-D#cembre 1991. 

qui est systdmatiquement surestim6 
par le questionnaire semi-quanti- 
tatif. 
Les nutriments les plus sous- 
estim6s sont les polysaccharides 
chez les hommes, les 6trangers et 
les jeunes, les acides gras satur6s 
chez les hommes, les 6trangers et 
les plus fig6s et les fibres alimen- 
taires dans presque toutes les com- 
paraisons. Le calcium est sous- 
estim6 chez les suisses et le fer est 
sous-estim6 chez les plus jeunes. 
Toutefois, les diff6rences sont 
modestes en valeur absolue. 

Discussion 

La relation entre la faqon de s'ali- 
menter et l'augmentation du risque 
de certaines pathologies est un 
sujet important en sant6 publique. 
La consommation d'acides gras 
satur6s semble 6tre associ6e ~ un 
risque accru de maladies cardio- 
vasculaires 1~ A l'inverse, une ali- 
mentation fiche en fibres et pauvre 
en graisses semble diminuer ce ris- 
que TM. ConnMtre l'alimentation de 
la population peut donc permettre 
d'6valuer les risques et de mettre 

en place une politique ciblde de 
pr6vention. 
80 aliments ou groupes d'aliments 
constituent la partie fixe du ques- 
tionnaire semi-quantitatif. I1 est 
int6ressant de constater que le 
questionnaire complet semi-quan- 
titatif de Block a 98 rubriques con- 
tribuant ~ plus de 90% des dif- 
f6rents apports nutritionnels d'un 
6chantillon de 12 000 personnes de 
la population non institutionna- 
lis6es des Etats-Unis 6 et que celui 
de la Male Health Professional 
Study comporte 131 rubriques 11. 
Dans notre 6tude, les principales 
sources de calories sont le pain, le 
fromage, le vin, le riz et les pgltes 
qui repr6sentent un quart de 
l'apport calorique total. Ces 5 ali- 
ments occupent une bonne place 
dans l'apport en prot6ines v6g6- 
tales mais ce sont les fromages 
pate dure (45% mat. grasses), te 
boeuf, le poulet et le poisson 
maigre qui contribuent le plus 
l'apport en protides totaux. Le 
pain, le riz les pates et le sucre en 
morceaux repr6sentent pr6s de 
50% de l'apport en glucides. Les 
fromages et le beurre sont les prin- 
cipales sources le lipides. Le porc et 
les c6telettes d'agneau viennent 
ensuite comme sources de graisses 
de boucherie. Les fibres alimen- 
taires viennent surtout du pain et 
des pommes mais tes pates et les 
bananes figurent en bonne posi- 
tion, sans doute parce que con- 
somm6es tr6s fr6quemment. 
Le pain (pain complet et pain 
blanc) est le premier fournisseur de 
fer (!0,0%), suivi de tr6s pr6s par 
le vin rouge (7,8 %) puis la viande 
de boeuf (5,7 %). En ce qui concer- 
ne les alcools, les genevois sont 
avant tout des buveurs de vin, sur- 
tout rouge. La bi6re ne participe 
qu'?a 10 % de l'apport en alcool. 
I1 est surprenant de constater que 
l'eau du robinet et l'eau min6rale 
sont les principales sources de cal- 
cium avec les laitages. I1 y a lh un 
enseignement a tirer du point de 
vue des 6tudes de population sur 
les facteurs de risque de l'ost6o- 



porose. Les aliments contribuant 
l 'apport en r6tinol (vitamine A 
d'origine animale) sont tr6s peu 
nombreux. Le foie de veau est ~ lui 
seul ~ l'origine d'un cinqui~me de 
l 'apport total en r6tinol. De meme 
en ce qui concerne le carot6ne 
(vitamine A d'origine vdgdtale),tes 
carottes et les 6pinards contribuent 
pour 60% de la consommation 
totale. L'industrialisation de la 
peche au saumon, poisson gras, en 
a popularis6 la consommation. Sa 
grande richesse en vitamine D e n  
fait aujourd'hui la principale sour- 
ce de vitamine D ~ Gen~ve, avant 
meme les laitages. 
Certains aliments, bien que n'appa- 
raissant pas darts les tableaux 1-11,  
ont ndanmoins 6t6 int6gr6s au ques- 
tionnaire. C'est par exemple le cas 
du car6, des sucres artificiels et des 
agrumes. Le car6 6tait l 'aliment le 
plus souvent cit6:1091 lois en tout, 
soit en moyenne i ~ 2 caf6s par jour 
et par personne par les 626 person- 
nes interrog6es par rappel des 24 
heures. Les sucres artificiels type 
~assugrim~ ont aussi 6t6 intdgrds au 
questionnaire pour  pouvoir  mesu- 
rer l '6volution de la consommation 
de ce type d'aliments. La teneur 
des aliments en vitamine C varie 
selon l'origine, la maturation ou la 
cuisson des produits 12, rendant  
l 'estimation de cet apport  vitamini- 
que tr6s difficile; nous avons donc 
d6cid6 de ne pas chercher fi me- 
surer l 'apport en vitamine C. En 
revanche, les agrumes constituent 
une rubrique du questionnaire, la 
consommation d'agrumes 6tant un 
bon marqueur  des apports en vita- 
mine C. Enfin, les individus con- 
sommant en grande quantit6 des 
aliments ne figurant pas dans la 
liste ont la possibilit6 de les ajouter 
dans les espaces r6serv6s ~ cet effet 
?a la fin du questionnaire. 
La d6finition des portions est une 
6tape passablement subjective du 
d6veloppement d 'un questionnaire 
semi-quantitatif. Nous avons choisi 
le premier  quartile, la mddiane et le 
3e quartile respectivement comme 
petite portion, portion de rdfdrence 

Tableau 5. Principales sources de fibres alimentaires dans la population de 
35 ans et plus r~sidant ~ Gen~ve. Octobre- D~cernbre 1991. 

et grande portion. Ces valeurs 
paraissaient plus proches de la rda- 
lit6 que, par exemple, la moyenne 
moins un 6cart type, la moyenne et 
la moyenne plus un 6cart type, en 
raison de la forme tr~s asymdtrique 
de nombreuses distributions. Ce- 
pendant,  ces portions pourraient 
~tre adapt6es au cas o~ le que- 
stionnaire devrait etre soumis ~ des 
populations dans lesquelles elles ne 
paraissent pas ad6quates. 
La bonne concordance entre les 
apports caloriques et nutritionnels 
estim6s soit par le rappel des 24 
heures, soit par questionnaire 
semi-quantitatif, permet  de conclu- 
re que le questionnaire semi-quan- 

titatif genevois est une bonne alter- 
native pour  mesurer les apports 
nutritionnels moyens dans la popu- 
lation adulte r6sidant ~ Gen~ve. 
Toutefois, les apports absolus d'al- 
cool et de fibres alimentaires peu- 
vent ~tre 16g6rement sous-estim6s. 
Les principales sources de discor- 
dance concernent les apports nutri- 
tionnels des 6trangers. Ceci 6tait 
at tendu puisqu'il y a probablement  
une plus grande diversit6 alimen- 
taire chez les 6trangers venant de 
diff6rents pays que chez les suisses 
qui, par  d6finition, forment  une 
population aux habitudes plus 
homog6nes. Ces sources de discor- 
dance devraient etre partiellement 
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Tableau 6. Principales sources d'alcool dans la population de 35 ans et 
plus rOsidant ~ GenOve. Octobre- DOcembre 1991. 

corrig6es ~ l'avenir par le gain de 
pr4cision r6sultant de la taille 
de l'4chantillon des personnes 
6trang6res (500 par an) qui seront 
invit4es d~s 1993 dans le Bus Sant4 
2000. Si d'autres groupes de cher- 
cheurs voulaient utiliser le ques- 
tionnaire, ils devraient 6galement 
prendre soin d'interroger suffisam- 
ment de personnes non-suisses s'ils 
d4siraient les inclure darts leurs 
analyses. 
La discordance sur les acides gras 
satur4s provenait de ce que darts le 
questionnaire nous avions proc4d4 
h une classification insatisfaisante 
des viandes. Celle-ci h 6t6 modifide 
dans le questionnaire final pr4- 
sent4 en annexe. Nous avions tout 
d'abord regroup4 les viandes en 5 
catdgories, de la plus maigre h la 
plus grasse. Ce faisant, nous avions 
probablement mis trop d'aliments 
dans chaque cat6gorie, le r4sultat 
manquant de pr4cision. Regrouper 
un trop grand nombre d'aliments 
rend la question complexe et favo- 
rise les r4ponses inexactes, voire les 
non-rdponses. Ainsi, par exemple, 
une cat6gorie de viande regroupait 
le poulet avec peau, le steack 
hach6, l'entrec6te de boeuf et  le 
r6ti (boeuf, porc, veau). Poulet 

avec peau et r6ti sont des viandes 
fr6quemment consomm6es h Ge- 
n~ve. En les regroupant, nous sous- 
estimions leur consommation 
totale. Dans le nouveau que- 
stionnaire; ces viandes sont dd- 
sormais s4pardes en 2 questions 
distinctes afin de mesurer plus 
exactement leur contribution h la 
consommation d'acides gras sa- 
tur6s. I1 en est de meme pour 
l'apport en fibres, sous-estim6 par 
notre premiere version du que- 
stionnaire. Nous avions en effet 
regroup4 les 14gumes en 2 grandes 
cat6gories de 16gumes cuits (l'une 
riche en carotene, l'autre pauvre en 
carotbne) et une cat6gorie de cru- 
dit6s. Dans le nouveau question- 
naire, les 14gumes apparaissent 
dans 5 questions (haricots verts et 
6pinards; choux-fleurs et brocolis; 
tomates; carottes; salade verte). 
L'exc~s relatif de rdtinol estim6 par 
le questionnaire semi-quantitatif 
provient de ce que les produits 
riches e n  r4tinol (foie, beurre, 
p~tisseries au beurre) sont peu 
nombreux et bien repr4sentds dans 
le questionnaire. Par ailleurs, il est 
g6n6ralement admis que le rappel 
des 24 heures est un mauvais 
instrument pour mesurer l'apport 

en r6tinol 2. En effet, certains ali- 
ments riches en rdtinol, tels que le 
foie, sont en g4ndral consommds 
1-2 fois par mois et peuvent doric 
4tre sous-estim6s par un rappel de 
24 heures. 
I1 est important de noter que dans 
cette 6tude le questionnaire semi- 
quantitatif ?a 6t6 test4 en tant 
qu'instrument 4pid6miologique et 
non clinique. Les rdsultats mon- 
trent que le questionnaire donne 
des informations satisfaisantes en 
ce qui concerne les apports nutri- 
tionnels moyens de groupes d'in- 
dividus. Nous ne savons pas en 
revanche s'il refl~te de fa~on add- 
quate l'alimentation d'un individu. 
Deux 6tudes de validation sont en 
cours. L'une comparant le que- 
stionnaire semi-quantitatif ~ trois 
rappels des 24 heures; l'autre vali- 
dant le questionnaire avec un 
semainier qui est un instrument de 
mesure plus exact de l'alimentation 
individuelle. 
En rdsum6, notre 6tude montre 
que 80 aliments ou groupes d'ali- 
ments homog~nes contribuent ~t la 
plus grande partie de l'apport 
nutritionnel et calorique et suffi- 
sent donc h constituer la partie fixe 
du questionnaire semi-quantitatif. 
Bien que moins exact au niveau 
individuel que des questionnaires 
remplis avec l'aide de di4t~ti- 
ciennes, le questionnaire semi- 
quantitatif a l'avantage d'etre bref, 
simple h remplir et peu ondreux 
d'utilisation. 

Annexe: 

-Tab leau  des portions retenues 
pour les aliments cit4s dans le que- 
stionnaire semi-quantitatif. 
- Questionnaire semi-quantitatif. 



Tableau 7. Principales sources de fer dans la population de 35 ans et plus 
r~sidant a Gen~ve. Octobre-Decembre 1991. 



Tableau 8. Principales sources de calcium dans la population de 35 ans et 
plus r~sidant ~ Gen~ve. Octobre- D~cembre 1991. 

Tableau 9. Principales sources de r~tinol clans la population de 35 ans et 
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Tableau 12. Proportions de I'apport 6nerg#tique et nutritionnel total re- 
or~sent6es par les aliments retenus clans le questionnaire semi-quantitatif. 
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Annexe 1. Portions retenues pour les aliments cites dans le questionnaire 
semi-quantitatif 



Paths* 



)A
A

L
03

-8
6-

K
- 0

17
1,

 

...
. !

~i 
~ 

NI
=I

 I .
...

...
.. 

i ~
ii!~

ii 

~i
i!!

ii!
ii~

i~
ii!

~i
iii

~i
 i

 �
84

 

~ 
~ 

i i
iii

 �8
41

84
 

ii 
i 



I 

_5  aag 

~o~ c ~, ~r ,g~ ~,~'~ 

ALIMENTS 
Jamais 

ou moins 

de I fois 

par mois 

pain complet, au seigle 

beefsteak, cheval 

veau (escalope, filet) 

FREQUENCE MOYENNE QUANTITE 
�9 B " " ', ~Z 

!i 2 a 3 3 a 4 2 e t .  Votre port ion 

!i il par par par 

mois ~em~nesemaine  jour Moins Pareil Plus 



ALIMENTS 
Jamais 

ou moins 

de I fois 

par mois 

FREQUENCE MOYENNE 

i I ! i i  i i  I i  ili ! i l i  I 
i U i 2 i 3 =I~=!,',!=!, == 3 a 4 

mois .=~1., semaine 
iiiiiiiiiiiiiiiIiliiiliiiii 

2 e t +  

par 

jour 

QUANTITE 

Votre portion 

Moins ]!ilPa~ii~!!iiiii!]iiil;=~;;iil;;~il;~iiiiil Plus 

vl yaourt nature 

v2 yaourt light, flan light, 

creme light 

v3 yaourt aux fruits, 

flan, creme dessert 

v 4  fromage blanch 0% 

v5  fromage blanch20%, 

sere, ricotta, 

cottage-cheese 

v6 Feta, mozzarella, 

fromage frais demi-sel 

petit-suisse a 60% 

v7 Gruyere, tomme, bleu, 

camembert, parmesan 

v8  fondueau fromage 

iiii!i~i ii 'iiii IIiiliii iiililii 
====- =* ==~ iliiliiiiii iiiii 
. *  ii~ iiliiiiiii ilii iiiliii iliiii!I ;~i iii !Iiii iiili 
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i 
I iiiii!!!!ii i i Ii i i  iiiliiiii ii | I ! (!iiii i 
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!!!!!ii !Ii!I !iilii i i  81111, ~q!!= ! !  I ! .  
i i  i ii  I ii 
i I iii i I 
i ! I ! i i i i ! I  '! i i  
i !!!! iliiliiii!IIii!iii iiilii 

~!!!~!!!!!!!!!!,!,!!!iiIIi!!!!!! 

�9 !!!iiiiiiiii!:i!iii!iiiiiiii!ii!i . 
~ili:]iiiiiiiiiiiiiiiiii 

v9 pain blanc, pain de mie, 

pain de campagne, 

pain au lait, tresse 

v 101 pain complet, au seigle 

v l l  MQsli ou autres 

cereales meiangees 

.• corn-flakes, bid souffle, 

cer6ales soufflees 

v 131 biscottes cracottes, 

pain grille "suedois" 

| 

i i i  i~' [II r I 



ALIMENTS 
Jamais 

ou moins 

de I lois 

par mois 

FREQUENCE MOYENNE 

2 a. 3 3 b 4 ~, 

s !  mois sem~ee semaine 

2 et+ 

par 

jour 

QUANTITE 

Votre portion 

~ ~4;~ ~'~:" ~i:~ ~ i  :~';~ Moins ~ "~ '~i ' ~ a r e  [ I  I~ S 

beefsteak, cheval, 

veau (escalope, filet) 

poulet sans peau 

poulet avec peau 

steak hache, entrec6te, 

r6ti (boeuf, porc, veau) 

jambon, c6tes de porc, 

c6telettes d'agneau, 

pot-au-feu 

saucisson, jambon cru, 

lard maigre, salami 

p~te, terrine 

cervelas 

saucisse 

foie de veau, de genisse 

ou de porc 

foie de volaille 

v25 saumon frais, 

saumon fume 

v26 poisson frit ou pane, 

filet de perche 

v27 thon b I'huile 

v28 poisson maigretype 

cabillaud, colin, truite 

v29 crevettes, coquillages 

ili!i~iiii!~ii~ii iii@iiiiii 



A L I M E N T S  

F R E Q U E N C E  M O Y E N N E  

Jamais ~ ;;~i ~:~ 

de 1 fois ~"~,~ par '~ ~ i~;~ ~ E  ~:!I par par 

par mois mois id~ai~ semaine jour 

QUANTITE  

Votre portion 

MoJns [ ~ i i  Plus 

= 

v30 haricots verts, epinards 

v31 choux-fleurs, brocolis 

v32 tomates 

v33 carottes 

v34 salade verte 

v35 vinaigrette 

v36 petits pois, 

mai's en grains 

v37 avocat 

v38 soupe de legumes claire 

(bouillon de legumes) 

v39 soupe de k~gumes 

~paisse (aux pois, aux 

haricots, minestrone) 

v40 pommes deterre 

natures 

v41 frites 



ALIMENTS 

FREQUENCE MOYENNE 

Jamais ~ ~ ,' ~ 

ou moins 2 a 3 3 a 4 2 et + 

de l fo i s  i~!p i:; par par par 

par mois mois ~ a i ~  semaine jour 

QUANTITE 

Votre portion 

i~"~i!ili~ii~ ~ Moins !~iP~l~e[j:~ Plus 
lil;~i!!!i~l;ii!iii::ill 

alimentaires 

raviolis, 

tortellinis, cannellonis 

riz 

sauce tomate 

semoule de bid, 

C O U S C O U S  

pizza 

quiche lorraine 

oeufs 

tofu 

margarine allegee 

beurre 

creme fraiche entiere 

mayonnaise 

v55 banane, pomme, poire, 

)rune, raisin 

v56 orange, ;~,,; 

clementine, mandarine ~, 

v57 )6che, nectarine, 

abricot, melon 

v58 fraises, framboises, 

myrtilles, cassis 

v59 kiwi 

v60 fruits en conserve, 

compote sucrde ~ 



ALIMENTS 

FREQUENCE MOYENNE 

ii~: 2 a 3 i:]~ . . . . .  ~ ; I  3 a 4  ~Ii~ ~i|; ~ ~!~I I 2 e t +  ou moins i ' ;  ~ 

de 1 fois ~:I :~t;~ ~ par ~ Pa;s par :~l~ar : par 
!! !i!i:~ilI! != i!I iiI!i~ i l I i  par mois i;m~s~ii; ' mois , ~  ............ =emaine lli]OUl:; i jour 

QUANTITE 

V=repor, on 

I ~ i i  [ P~us 

v6'i' croissant, pain au choc. 

v62 tarte aux fruits 

v63 gSteau b la creme 

v64 cake, p~tisserie seche 

v65 biscuits secs, cookies 

v66 chocolat 

v67 confiture, miel 

v68 glace, sorbet 

v69 sucre artificiel 

(assugrin, aspartam) 

v70 sucre 

| m 

iii~ii~iii~iiiiiii~iil 

iiiiiiiiiiiiiiii!ii iiiii~! 

v71 beurre 

v72 margarine 

v73 hui le d'olive 

v74 huile d'arachide 

v75 huile detournesol 

I m  

'"v'76 vitamine C 

v77 vitamine E 

v78 multivitamines 

v?9 son 

vSO comprim~ d'ail 

!iii~;ii!!liiiiii!~iiiii~iiii!i 
i!iiiiii~ i~}ii!!l~i!ii~iiiiiii 

iii ;t~ ~ i ill ~iii!iiiii!!iiiii~iiiiiii~iii~]ii! 



ALIMENTS 

FREQUENCE MOYENNE 

 ar.ais 

ou moins 

de I fois ~ par :~i ~ ? par ;: 

par mois ! ! ~ i ~  mois ~ i h ~  semaine 

2 e t +  

par 

jour 

QUANTITE 

!~ ; i ; N e  ~n~ ::I Votre port ion 

Plus 

v~] cafe (sauf decaf) 

v~2 lait ecreme (a 0%) 

dans le cafe 

vg3 ' la i t  entier ou mi-(~cr(~me ' 

dans le cafe 

v~4 creme a cafe 

vg5 lait ecreme (a 0%) 

boire ;; ~ 
i i~ iiiiiiiTil;iii 

v~6 ' la i t  entier ou mi-ecr(~m(~ ' 

=~ boire 

v87 Aproz, Valser, Passuger, 

San Peilegrino 

vgg Perrier, Vittel, Voivic 

vg9 Eau du robinet, :~: 

Henniez, Evian, Vichy 

v90 l imonade, coca, soda, 

sirop de fruits 

[ v91 jus de fruits frais 

v92 jus de fruits en boutei l le 

ou en brique 

v93 the, infusion 

~94 biere 

~95 vin, champagne 

v96 aperitifs ;i l 

type anisette, Martini ; o ~' /,;i 

v97 Alcool fort type Whisky, ; ;  ;~;~ :~; ~' ~;~ ~ �9 ;;;; 

eau de vie, l iqueur . . . .  ; ~ / e ~ e l  

!iiiiiiii~iiiii iiiii~i~i 



ALIMENTS 

Jamais 

ou moJns 

de 1 fois 

par mois 

F R E Q U E N C E  M O Y E N N E  

' ~  par ' ,  r~i~ par 

mois ~ ,emaine 

2 et + 

par 

jour 

QUANTITE 

~ i~ ~ n  ~ ~ ~!:I Votre portion 

Moins ~ ,:~=u='; Plus 

m 

Date: 

Nom et pr6nom: 

Date de naissance: 

Etes-vous: Non-suisse Suisse 

Femme I I Homme 

Suivez-vous un r6gime alimentaire? Oui Non 

Si oui, lequel? 

Renseignements: 

Bus Sante 2000 
Unite Ep id~mio log ie  C l in ique 

(022) 37 29 552 
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